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Culte de l'Ascension, Strasbourg 
2 juin 2011

Lecture de l’Évangile selon Matthieu, au chapitre 28, les versets 18 à 20

« Jésus, s'étant approché, leur parla ainsi : Tout pouvoir m'a été donné dans le ciel
et sur la terre. Allez, faites de toutes les nations des disciples, les baptisant au nom
du Père, du Fils et du Saint Esprit, et enseignez-leur à observer tout ce que je vous ai
prescrit. Et voici, je suis avec vous tous les jours, jusqu'à la fin du monde. »

Jean-Jacques Reutenauer

« Ne me touche pas » dit Jésus à Marie lorsque celle-ci réalise que la personne qui lui
parle devant le tombeau vide en ce premier matin de Pâques n'est pas le jardinier,
mais le Ressuscité. Par cet ordre, le Christ indique à Marie qu'une ère nouvelle
s'ouvre et qu'un nouveau type de relations se met en place entre lui et ses amis.

En effet, à l'époque de Jésus, toucher quelqu'un pouvait avoir plusieurs sens:
- Premièrement : manifester que quelqu'un veut faire naître ou entretenir une
nouvelle relation avec la personne touchée.
- Deuxièmement : exprimer que quelqu'un veut se saisir de la personne touchée et
montrer qu'elle a un droit sur elle.
En refusant de se laisser toucher, Jésus signifie les deux choses à la fois: d'une part,
il ne veut pas créer des relations privilégiées avec quelques-uns, mais au contraire
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s'adresser à tous les humains, et d'autre part, il ne souhaite pas qu'un de ses
disciples puisse se l'approprier en exclusivité au détriment de tous les autres.

Le Roi Salomon, dans sa grande sagesse, l'avait déjà compris, lorsqu'il nous rappelle
qu'on ne peut ni enfermer Dieu dans une maison, ni le dominer.

Lecture du texte de prédication :
I Rois 8, 26 à 28
« Oh ! qu'elle s'accomplisse, Dieu d'Israël, la promesse que tu as faite à ton
serviteur David, mon père ! Mais quoi ! Dieu habiterait-il véritablement sur la terre ?
Voici, les cieux et les cieux des cieux ne peuvent te contenir : combien moins cette
maison que je t'ai bâtie! Toutefois, Éternel, mon Dieu, sois attentif à la prière de ton
serviteur et à sa supplication ; écoute le cri et la prière que t'adresse aujourd'hui ton
serviteur. »

Cette belle confession, il l'a proclamée le jour de l'inauguration du majestueux
Temple que le roi a fait construire à Jérusalem. Pourtant, nous le savons, ce temple a
été très vite sacralisé et considéré comme un pied-à-terre privilégié de Yahvé, et y
prier ou faire des sacrifices signifiait qu'on était là plus proche de Dieu. Le message
de l'Ascension est autre: il rappelle que personne ne peut enfermer Dieu dans une
construction ou un système - fût-il ecclésial -, dont le bon fonctionnement nous
assurerait et la proximité, et les faveurs divines. Le Christ est l'incarnation du Tout
Autre que personne ne peut dominer ni maîtriser, même pas par des exercices
liturgiques dont les textes seraient autant de formules magiques et secrètes. C'est
Lui et Lui seul qui détient tous les pouvoirs, et nous n'en avons en aucun cas sur Lui.
En effet, s'il ne s'est pas laissé toucher, c'est qu'il refuse l'existence d'un cercle
d'initiés, d'une caste à qui il permettrait des familiarités. Le chef, le boss, c'est Lui et
Lui seul, parce que le Tout-Puissant l'a voulu ainsi.

Bien sûr, comme Salomon le laisse entendre, nous pouvons demander à ce Dieu de
prêter une oreille attentive à nos prières et à nos supplications. Nous pouvons le
faire d'autant plus qu'en Jésus, Il a manifesté au monde entier qu'Il est un Dieu de
tendresse, d'amour et de pardon. Ce message, nous pouvons donc le recevoir et le
croire partout, que ce soit dans un lieu simple et sans éclat apparent ou dans un
édifice aussi imposant et aussi ancré dans une longue tradition que cette église St.
Thomas. Ainsi, ce Seigneur, tout en mettant tout le monde à la bonne place, nous
appelle à nous mettre à son service.



« Allez ...!!! » nous dit-il. « Allez dans le monde entier! Témoignez! Proclamez que
chaque être humain possède un statut auprès du Dieu éternel : le statut d'un être
aimé, accepté, sauvé ! »
Oui, nous sommes invités à être ses collaborateurs.
Notre mission ne consiste pas à construire de grands temples et à y faire fonctionner
de belles liturgies, ni à nous isoler, voire enfermer dans les forteresses de nos
théologies, celles de nos ecclésiologies ou celles encore de nos idéologies
religieuses. Notre mission est d'être témoins du Christ jusqu'aux extrémités de la
terre. A sa suite, nous sommes invités à incarner, là où Dieu nous a placés, son
amour libérateur qui refuse tout enfermement, qu'il soit géographique, racial,
ethnique, économique ou social, et que sais-je encore! Le Dieu tout-puissant qui
nous appelle et que nous confessons atteste la dignité de chaque être humain.
L'actualité quotidienne - qu'elle provienne de contrées lointaines ou toutes proches -
nous rappelle que cela n'est pas toujours le cas. La situation de sœurs et de frères
humiliés, rejetés, voire persécutés à cause de leur foi, à cause de la couleur de leur
peau, à cause de leur origine géographique nous interpelle. On envoie des avions
bombarder un pays qu'on prétend vouloir libérer de l'oppression, et en même temps
on refoule sans états d'âme les personnes qui fuient cette oppression.

Tout près de nous, l'exclusion sociale se durcit; ne stigmatise-t-on pas celles et ceux
qui bénéficient de l'aide sociale pour survivre ? La marginalisation par rapport à une
pensée unique, nourrie par des discours assénés, crée des solitudes et provoque des
dépressions. La solidarité à l'échelle planétaire, toujours mise en avant, n'est
souvent qu'un vœu pieux qui se heurte au mur des égoïsmes locaux. N'en est-il pas
de même quand il s'agit d'œuvrer pour la sauvegarde de la création?

« Utopies » - « Programmes impossibles à réaliser » - « Rêveries de privilégiés»,
diront certains. Certes ..., mais dans ces engagements difficiles, nous ne sommes
pas seuls. En quittant les siens, le Ressuscité les a assurés qu'il ne les abandonnerait
pas : « Je suis avec vous tous les jours ... ». Par Son Esprit, Il est présent partout.
Nous pouvons avoir cette assurance qu'Il est là ce matin au milieu de nous,
rassemblés autour de Sa Parole dans ce lieu et par-delà, par les prodiges de la
télévision. Il est là comme il l'a été au fil de l'histoire et comme il le sera là où il nous
envoie: partager sa Parole, vivre de son Alliance et cheminer avec d'autres dans la
confiance.
Amen.


